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LA DAME DE PIQUE.

Roman lyrique en 3 actes et 7 tableaux.

Introduction.
P. Tschaikowsky, Op.68.

Andante mosso.
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1er ACTE.

1er Tableau.

Le printemps. — Un coin du Jardin d'Eté a StPétersbourg.—Des nourrices,des institutrices
avee des enfants, gargons et fillettes; les uns se promenent,les autres sont assis sur des bancs.
Plusieurs enfants jouent a des jeux courants,sautent & la corde,lancent des balles,etc.ete, ...

Choeur des

NO1. Choeur d Enfants, de nourrices, etc. ete.

fillettes.

gamins jouant
aux soldats.

nianias.
nourrices.

institutrices.

4 Allegro commodo.
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A,lle;g;ro | ¢ diﬁmodo.
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Tamb.
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NO2. Scene et Arioso de Guérmann.
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2¢ Tableau.

La chambre de Lise. Une porte sur le balcon gqui donne sur le jardin.
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NOS. Scene, Romance de Pauline et chanson russe avec choeur.

Allegro non troppo.
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